
$14 TRAITÉ DE LA PRONONCIATION.

Tel écrit récité Ce foutient à roreille ,
* '

%. Qui dans Timpreffion au grand jour femontrant,

Ja^e fuutient pas des yeiix le regard pénétrant.

Je ne puis me refufer , en terminant ce

petit Traité de la Prononciation , à une

reflexion qui fe préfente à nion efprit fur

Te.c difpo^tions de l'Eloquence. Il y a urie

forte de proverbe , qui dit qu'il faut naître

Poëte ; mais qu'on devient Orateur : Naf"

cuntur Fo'étct
, fiunt Oratores. Le principe

n'eft pas sûr. Le véritable talent de TElo-

quence n'eft pas moins naturel que celui

de la Poëfie : l'art peut faire des Ora-

teurs médiocres ; mais il n'y a que la

nature feule qui puifTe faire les Démofthè-

nés, lesPériclès, les Hortenfius, les Cicé-

ron, les BofTuetjlesFléchier, les Mafcaron,

les Patru , les Cochin , les Reverfeaux, c'eft-

à-dire , les Orateurs du premier ordre.

^Fin du Tome premier, ^ : .


